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un fort et une garnison dont les reverends peres
recollets sont aumoniers, Le pere de gonor est a
La mission de Lorette il est sujet & de frequentes
maladies. Le pere Aulneau aussi robuste que coura-
geux est parti pour La mer de L'oiiest, ou il ne
pourra arriver que L'été prochain, Le premier
missionnaire qui arrivera de france ira L’accompagner
sans quoi il ne peut rester Longtemps seul eloigné
de quatre cens Lieiies du pere Guignas qui est son
plus proche voisin. J'ai eu une assés Longue
conversation avec M® La Verandrie qui commande
les trois forts Les plus occidentaux. Jai compris
par son entretien qu’il ne faut pas faire grand fond
sur ce qu'il dit des sauvages Blancs et barbus, La
mer d'oiiest seroit decouverte depuis longtemps si
on L'avoit voulu M Le Comte de Maurepas a rai-
son de dire que Les officiers du canada ne cherchent
pas La mer de L’oiiest, mais La mer du castor.
Je souhaitte que le pere aulneau trouve des sauvages
plus dociles que ne sont Les outaoiiais et Les Sioux,
parmi lesquels Le pere Saint P¢ et Le pere Guignas
ne font pas grand fruit, ils ne convertissent que
quelques vieillards et quelques vieilles femmes qui
ne peuvent plus pécher. Le plus grand Bien qu'ils
fassent c'est de Baptiser Les enfans quils croyent
étre sur le point de mourir, aux qui reviennent de
leurs maladies ne manquent guéres d’etre autant
d’apostats. marqués moy tous les points sur quoi
vous voudrés etre instruit touchant le canada et notre
mission en particulier, J'aurai soin de satisfaire votre
pieuse curiosité. il ne se passe point de jour que je
ne prie Le Seigneur de repandre ses graces Les plus
choisies sur celui qui ma procuré Le plus grand des



